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--A la bonne heure ! ce sera pour arroser le conra
En somme, la proposition fut adoptée à l'unaninit,

approuvée, applaudie. Et com'ient non!. c'était.
se lécher les doigts. Seul le père Trinquet se senta
froid: dans le dosila conscience. lui rappelait son va
de no plus boire hors de chez lui; sans nécessité; *o
ici il n'y avait point de nécessit8, puisqu'il pouya
parfaitement revenir à Orange. D'un autre côté,
croyait que son vœu ne devait pas s'entendre d'u
manière aussi sévère, si strictenient qu'il ne .:pi
accepter un dîner. Néanmoins il résistait à Pinvit
tion, et pour la farine.il prétextait de n'avoir p;
avorti sa femme, qui serait dans l'inquiétude.

-Quoi donc ? répliqua le vendeur, elle pensera qi
vous avez été retenu par vos affaires.....

-0e n'est pas le vrai motif, insinua le coquin t
Totonno di Erba; vous devez savoir, meBsieurs,. qi
notre: père Trinque t a fait .vœu de ne. pas boire ho
de chez lui, et qu'il est en guerre ouverte avec
Lion-d'Or.

Et le père Trinquet, piqé au vif, riposte: Eh bie
quand cela serait, qu'est-ce que tu as à redire ?
bois où et quand cela me plaît;, c'est mon affaire.

-Voilà qui s'appello parler, ajouta l'intendant;
père Trinquet a de la raison à revendre : un gala
homme n'a qu'une parole avec Dieu et le. prochai
Mais je prétends ici qu'il n'y a pas violation de:va
nous mangerons et Êous boirons chez moi. Est-
que par hazard vous prendriez ma maison pour u
auberge?

Devant ce catéchisme si conciliant, le père Trinqu
ne trouva rien à répliquer. Il s'étonna même qu'u
interpellation aussi naturelle, aussi évidente, ne.,
fût pas. présentée à soù esprit. Et sans autre conti
tation, il remet son cheval à l'écurie, et. s'insta,
gaîment avec ses camarades.. .. ;

1 Il: était trois heures de-'après-midi. .Les cho.
allèrent d'une manière ravissante jusquà un certi
point, mais finirent par prendre 1un air sinistre.


